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__F. E. VERGE.
(:0:)

Maison etablie en 1882, dans l'interet de ceu= qui aohetent au comptant.
(:0:)

Marchandises Seches,
Hardes-Faites,

Chaussures et Coiffures.
EEINT -ROS ET JE~J1T TAIJL

BLOC ROYAL, ST. BONIFACE
1-12-891 UN SEUL PRIX.

NB. Tailleur de premiere classe attache a l'etablissement.
achetees a la verge sont taillees gratis.

A. D 'A

Les marchandises

278 Rue Principale, Winnipeg.

Nouveau Magasin.General de
Marchandises Seches,

Hardes-Faites et Chaussures.

Vis-a-vis la Gare du Northern Pacifique.

J'invite cordialement mes anciennes pratiques à me faire une visite avant d'achete.
ailleur.

N'oubliez pas l'endroit Z78 flue Principale Yinnipegi
11il1

UTEUIL,



L'AGRICUL TEUR
Saint-Boniface, Manitoba,-ler Mai 1890.

TAURTEIAU -E~OLSTEJI]T-

Cette race est excellente pour la boucherie et la production du lait, et d'un eniretien facile; elle
mériterait d'être mieux connue à Manitoba.-Nort West Farmer 4- Miller.
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L)ÀGRIOULTEUR,
Redige eh collauc t ion.

ST. BONIFACE, 1er MI18»O.

UNE OFFRE LIBÉRALE.

On demande des agents d'a-
bonnemients à notre journal
dans toutes les paroisses; com-
mission de 2.5 pour cent. S'a-
dresser aux Bureaux de L'A-
GRICULTEUR, porte voisine de
'hotel Beauregard Saint Boni-

flice.

LES RACINES.

Nous avons déjà eii occasion de dire
que nos cultivateurs av.îient tort de s'in-
téresser exclusivement à la culture des
céréales. Pour lit llus1)art d'entre eux
l'agriculture mixte comme on est couve-

nu de l'zppeler réuesirait beaucoup

mieux. Nous cutendons par agriculture
mixte l'élévage des animaux combinée
avec la culture dn sol. -

En effet, le grand nombre des colons
n'ont lms les moyens de cultiver en grand
et pourtant c'est ce quo l'on tente d'abord.
Pour celai l'on contracte des dettes pour
se procurer des instruments aratoires

nombreux et dispendieux, et survienne
ur accident~ voilà le labeur de toute uno
année annéan-i- et partant la nécessité
d'accroitre encore les dettes antérieures.

L'infortuné sur qui ce malheur tombe ne

pourra sortir <lue bien difficilement de ses
emnbarras. De là certains découragements.

Si l'on cu.1tivait nmoins en grand, l'on
pourrait dès l'ouverture de son exploita-
tion avoir un petit stock d'animaux qui

s'augmenterait plus rapidement que l'on

lie mura.it le troire, et dans peu d'années

l'on aurait un revenu assuré.
L'on profiterait des avantages qu'ofle

-tu cultivateur de ce pays l'industrie lai-
tière. Lu bétail s'arnéliorrait et pour cela

l'dit prendrait les moyens ncsars

V'on ne se contenterait pas d'hiverner au
foin ses vachesl laitières, une fois que l'on

aurait compris que le rendement du lait
est doublé lo>rsqu'uneo vache est bien soi-

guéa et la culture des racines si avanta-
geuse dans notre sol fertile deviendrait

générale.
Il y an a peu qui nie peuvent consacrer

à cette culture le temps et le terrain nié-
cealsaires. C'est un fait reconnu aujo'îr-
d'hui, e't cela doit être aussi vrai pour
b1anitoba, que les lég'umes, navets, carot-
tes etc., sont préférables au grain pour
l'entretien des vaches laitières tout an
étant moins dispendieux ; et que mêlé à
un peu de gr-ain ils sont très favorabl.,s à
l'eiagraissemant rapide dlu bétail destiné
à la boucherie.

Dans tous les cas, il coutera peu de
faire un essai. Que ceux qui ont des va-
chies laitières fassent une expérience :
Qu'ils cultivent une petite quantité de
légumes, suffisante pour une seule vache,
et qu'il% constatent la différence, d'avec
les autres, et nous serions heureux s'ils
voulaient ensuite il -9 conmmuniquer le
résultat de leur expérience.

Orge a deux Ran~gs

Nous avons à nos bureaux un écliantil-
Ion d'orge à deux rangs dite &xrier's prize
prolUjic Ba<lZn. Cet orge est d'un excel-
lent rendement et et incomparable pour
la fsbrication de la bière et du malt. Les
braeurs la recherchent beaucoup, et elle
obtient sur les marchés un meilleur prix
que toutes les autres variétés, Il vaut la
peine d'en faire l'essai.

M. Bennett, agent d'immigration de la
Puissance à Winnipeg, qui a au l'obli-
geance de nouv procurer cet échanitillon,
en tient i la disposition des cultivateurs.
Prix $4.00 par 112 lbs. Deux ininots
t.xflsent à l'ensemencement de deux
atcres de terre.

Nous nous ferona un plaisir de faire
voir l'échantillon que nous possédons à
quiconque voudra se donner la peine de
Passr è. nos bureàlux.

AUX CULTIVATEURS'!
Epargnez votre argent an achetant vos

Marchandises chez

Wl. GeRt8s & Cie
AVENUE :-: TACHE,

ÉAINT-B3ONIFACE,

Ayant décidé de ne faire de commerce que,

pour ARGENT COMPTANT, nous vendrons
notre immense assortiment il prix réduits.

La liste des prix suivants vous convaincra
du bon inxuthé

Thé de 15 à 50 cts. la livre,
Sucre, 13 livre pour 51.00,
Farine Proce6s, S2.75,-
Strong Baker, $2.30,
XXXXA SL.40,
Boss Baker, S1.80,
Bon Bon, S8.8
Superfine, 51.20,

- ALNSX -

UN ASSORTIMENT COMPLET
TROP LONG A ÉNU-MÉRE R,

FIN

Epiceri-es, Provisions,
VER~RERIE, -FAIENCE,

-VAISSELLE,

CHAUJSSUJREÉ'S
De toutes sortes et tous prix,

FARINE> SON, ORU9, AVOIN,
BLÉ, ETC., ETC., AUX PRIX

DES MOTJUINs.

(~CE s.~3ŽT2 J S I ~N'oubiez pas l'endroit du
Un assortiment de graines de légumes &à 'bon mreléchCU

et de fleur des mieux choisis. , o r-
Grains de semences de première quali-M Gante Ô& C i

té à dca prix réduit&. AR.D,
CEE'STER & dmE

No. 535 Rtue Principale, W-.nmpeg. Avenue Taché, St. Bonifa~e.
No. 14 Ci. 1 94as
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À quelle conditions le canadien est-il ce-
loninlur?

Le Canadien n'est colonisateur, dans le
sons pratique dlu mot, qu'à une condition,
c'est que la colonisation marche avec la
religion. De litle double rôle du clergé
dans ce pays: conduire les fimes ait Li et
les laboiureurs sur nos prairies. S'il n'est
pas convaincu du pouvoir obtenir, dans
uan temps donné, les secours essentiels de

la religion, le Canadien éprouve une sorte
de répugnance insurmontable pour un
isolemenb qui nie lui apporte pas en com-
pensation la certitude d'une vie meilleure.

S'il n'est pas possible d'avoir un mis-
aionnaire dès le début, qu'on fasse choix
en tcut cas d'un site pour une chapelle, et
le colon, enîcouragé par la perspective d'y
voir bientôt s'installer son pasteur, se
mettra avec ardeur à l'outrage et sent
soutenu par l'espérence, en attendant la
réalisation (le cette espérance.

Faites vivre un prêtre dans un canton,
construisez une modeste chapelle pour y
dire la messe, et la colonisation de cette
localité se fait ceomme par enchantement
pourvu que l'on colonise graduellement et
quil'on suive lat zône des bonnes terres.

Petites cnasncsPtatiq-ces.

Vernissage, des xneublea.-IA prépara.
tien suivante donne d'excellents effets
dans le nettoyage et le vornissa&-ge des
vieux mnobil.iers, On fait fondre lente-
ment dans un vase bien propre' 60 grain-
nies (2 onces) de cira jaune ou blanche.
Quanad la cire est fondue, on ajoute 120
grammes (4 onces) de térébenthine pure,
on retire du feu et on remue le mélungo
jusqu'à complet refroidissement. Ca pro-
duit à l'avantage de faire ressortir la cou-
leur naturelle du bois et de lui donner un
lustre pareil à celui que l'on obtient avec
le verlis au tamupon.

Moyen d'emp(Icher les patates de pour-
rir-Qu'on prenne du souffre en poudre,
par exemple, une livre pour dix minlets
qu'on an saupoudra bien la. semence et
cela empêchera les patates du pourrir.

Contre poison du plio.5pbore-Le per
sonnes qui éprouveraient quelque dêplai
.sir après avûi.ravaltt dosbrus'lue~
chimiques, peuvent reparer cette absorp
tien malsaine en avnlant, une dIosù de tté
rè-bcnthine.

S. A. D. Bertrand
FIDEI COMM ISSAIRE ET 'RECEVEUR

Syndic officiel pour la Province de

Manitoba, nommxé sur la recoin-

Elendation de la chambre de

commerce de Winnipeg.

No. 35, Avenue du Portage Est,

Winnipeg, Mani. 1 10 la.

MARCHANDS
de vins liQIIOIps & tigaros.

477 RUE PRINCIPALE,

WINNIPEG.

HOTEL' -llANll OENTIIAJ
Coin des rues Fort et Orahame,

Winnipeg, Manitoba.

Cette grade maixon, toute meublée de neuf,
est tenue avec itout le 8nin que puisscnt débiter
les voyageurs

SOUMISSIONS
DES SOUMISSIOKS cachetées, ir
quées "Provisions et luminaire pour la
Police à cheval"' et adressées à l'Hull.
Ministre des Chemins de fer et Canaux,
Ottawa, seront roçues jusqu'à midi de
mardi, le 3 juin 1890.

On pourra obtenir des fornmnles impri-
aides <ý e soumission, conteîîant tous les

renseignements quant aux articles et les
quantités approximatives requis, en s'a-
dressant à aucuns deà postes de la police
à cheval dans le Nord Ouest ou au bure-au
du soussigné. .

Aucune soumission ne sesa reçue à
moins d'être faite sur ces formules impri.
niéez.

On ne s'engage d'accepter ni la plus
base - "aucune des soumissions.

Chaque soumission devra être accomn-
pagnée d'un chèque accpté par une ban-
que canadienne, pour une somme égale à
dix pour cent de l. valeur totale des arti-
cles offerts, lequel chèque sera confisqué,
si le soumissio'nnaire refuse de signer le
contrat sur demande de se faire, ou S'il
néglige de compléter le service entrepris.
Si la soumission n'est pas acceptée le
chèque sent remis.

Il ne Seoa rien payé aux journaux qui
publieront cette annonce sans y avoir été
d'abord autorisés.

FRED. WHITE,
* - Contrôlleur P. C. N. O.

Ottaw.a, 2-2 avril 1890. 2i.

soumissions pour lun permis de couper la bois
su les tere île la Pzuia an la Pro-

vince de Ifanitba.
L't-abIiszeent r s uaeqe mo

la gre u "'ý'otb= atiic.DES SOUMISSIONS cachetées, adres-
PRIX :$00PAR 'TOUR. Bé-es nu soussigné, et mar-quées "Soumis-

ÀRTRsien pour un permis de couper au boi%",
KRTHUR SYLV IN, seront reçues à ce dakrtement -nsqu'à

lundi le 10 juin prochain, pour uin permis
lani-9-89 1"PrOPi6tAI de couper du îïaîs sur une limite aituée

____________________________sur La, rive ouest du tir. Winnipcg, dans
.banitohba, comprenant une superficie Lde
120 mailles eaxrés, plus ou moins.

D13 Les règlements d'après lesquels des per-
mis seront doninés peuveut s obtenir àt ce
département, ou au bureaua de l'agent des
bois do la Couronne b. Winnipug. Cbaluo

I&IMIUn~RT uri AR(,IUlNI) soum.ission doir Utr accompagn *ed d'on

de eax lins ec. Burauréa, faitpay-a'b1 à l'ordre du député mi
de paux ains et. Bueaunistro de lntérieur pour la mentant du

e~t entrepot, No. 38 «Rue Jemi- bo0nus qlu 10 soumissionitare est 1przr à
paer aurI permis. Les soumissions

mia, Winnipeg. partlégrapme ne anront pace considéréo&.

U.< plus haut p>rixi du in5XtlA es xé 5OM5 PpY Sertair.
aux cultivateurs qui voudront bien nous e tie
bonorer de leur patronage. cnparemit de l'Intt'rieur,

15108 .Otaw, 8 h. 0I
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RECETTES AGRICOLES.

(u.iir le seller les pîatautes. Il faut
les égeriliei' <l'avauce u tli miîîîs avanit (le
les sellier. ()n les couiî en ditou'îx sut le
lonig. Il est miieux dle le pas se sî'rvir îles
gi'îsses in îles pecttes pour' lat semîenice.
A près qu'ielles sîont coupq ées, îiti cou vie lat

cîîtue (luit liCî (le l.iaîux miêlée île terre

ut île cendires itèlée île terre, peour faire

sèclier cette coupîîure. ()n met les gerites

sur une couîchie île '- it 3 puîces de fumier'

<le cheval itêl île terre (laits net endiroit

olit il mie gèle lias, tilt les recoulvre d'iuie

aîutre coîutche <d' mêmne composition. 1>uiur

lW, pa:tates il'avaiice oni eli prépiare dlan-

îles boîites tierctés a plîusieurs pilaces les

xaings aîmdessus les uns îles autr'es. Ces

germîes pîrennîenît racinies et mê1me furmnent

<le petites feuilles vertes, (>ii les plainte

qiuandî les sillonîs sîont faits. Il voitt mieux

iiettre duî fîiiîieur (le Ji%.il dateis les a-'l

huis et oit les recouivre légèemtent.

Pouriii avirit'uîe bontne seintence (le îist'i-

tes, il faut dléterr'er týatt ooit îîeî les pataî-

tes qui nie-m pîaraissenit avioir <le beaux

ciitsims telleî qiîiaiie de jîuir avanît <le les
atrrachler. Ces piatates exposées à, l'air

<leviennett vertes, loirsqui'on les aurrache
omîit les iiet a hpart pou.tr lat semnec. Det.,
la cave oni leur chisi tilt enidroit ou il v at

<lu jour et <îei l'air, ainsi elle cîontintuent a

verdir. Ce sonît les meilleures poiur lat se-

mentce, les ptates vertes reciuivcrtts <le

terre revieninent- à leuir ntatuirel. Les pa-
tates qui pou.tssentt pendîanit l'hiv'er <le

grandîs gerîttes blancs qu'il faut couper

puerdenît letir foirce et ie doitî ent lias être
enployéez peur la semtence.

Pour ramasser ses graintes de jardinu. Il
faut pilaniter ce î1iîG nous conserv'ons pour
graines dans un endroit exposé vers le sud
alosu à tine miuraille ot a itte clôtcure
haute eii plantche, pour que le soleil frappe
sur cette clôture et reflète esur les plantes
à graines. Il ne faut pas choîisir les plus
grosses léguttes nli les pulus petites mais
celles des moy3ennes quii se sont les mieux
conserv'ées, les lilantâcs de sentences doi-
vent têtre coinserv'ées dans des enveloppes

j-l-,qit'ai tempslt de les sentr r. LÀ gr'aine

de j.îrdin que nous mraîas<n est génuéra.

letient meilleure jute celle que noue

L'AGRICULTEUR

aIeýlî, ciel meu<vent elle ce vieille et at

iei di (le saî force.

Pou ar conn lait re lea quantité (le sable

qu'il y a dl;uî la terre franche on cei pèse

une livre que l'iîî lave enl lat brassant et
jettatit l'eau, à mlesuire que lat gLaisso se

décomîpoîse, akia il nie restera qu~e le saîble

()I pes ce sabde et ont comiînit aiisi le
quantilé qu'il y a. Il faint 60t par cent du.

sablle polur unle boînne terre franchit.

l'oir cîînîîlîître S'il y a (le la1 clhaux (lants
la terre unoit il pllverise tlle petite qu anti-
té sur laquelle oni verse (lu vina:igre très
fort. S'il s'élève (le petites globules de lit

terre c'est qu'elIî reunfermte <le ]la chaux.
Si le vinaigre enître (le suite danis la terre

'~i5qu'il ne0 s'élève aucune chose c'est
qu'il n'ya pias <le chaux et qlue nouespu

vous ci) mettre.

Uv,. AIex. F. B'Esaliambault,
DO CTEUR EN MÉEDECINE.

Bureaux chtez 1M. L. J. A. Lév'êquîe
jusqu'à nuvel ordre.

Cîîsultatiuuîs à toute hleure. 14 24i.

-fe
Soumissions pour un permis de couper du bois

sur les terres de la Couronne dan l a Pro-
vince de Manitoba.

DES SOUMISSIONS cachietées_ adires-
sées ausossgn et ma:rquiées "Soiîiis-
si. puir tit permis de coiuper <la bois,"
seronît reçues à ce déêpartemnent jusqu'à
lundi le 12 nmai prîîcliin, poîur un permhis
île coîuper (lu bois sur dleux limites d'une
suplerficie totale (le 49 îîîilles carrés, ])lits
<lu Moîiins, dont l'uane est située siir lat Ri-
vière C'astoîr et la Riviè'.re (les Anglais,
hî'iîcles (le la Rivière 11ule, tilt (les tri-
biutaires (lit Lac Winînipîeg sur sa .rive est,
et l'autre sur Bad Throat River, aussi tri-
but-aire dit mêm'e lac.

Les règlements d'après lesquels un per-
mis sera <donnéS peuvent être obtenus a ce
département oit au bureau de l'agent des
bois de la Coîuronnîe à Wininipeg.

Chaique soumisio devra être 'tcompait
ti.edn ýl.ÙtqCe aLcccpt. pa'r ui, buuquo

iiicerpo(rée fait en faveur du stbus'îninistre
de l'intéricur pour le montant dii bonus
ue le souflnlssiomiaiO eut Iprèt à payer

pocur le permis.
Les soîiuàîions envoyées par télétgra-

plie nie seront pas ciînsidérées
JOHN HIALL,

ScrTétaire.
Dé(partement de l'Intérieur,

<itt'uwa, 19miars. 1890. I.

FORTIN & BUREAÀU.
AVOCATS ET NOTAIRES.

Mî. 366, Riie jilain, Winnipeg
Mlanitoba.

1er 91889 la.

Pharmiacie de Saint Boniface.
Le Dr'. Lamnbert vient de recevoir un

assortiment des plus complets îde médeci-
nes pantentées, ar'ticles do teillettes. toutes
epècs iii' savon méulecin.ale et auître's.
TOUJOURIS EN MIAINS LI; MElILLEUR

VIN POURt MALADE.
Le plus lhaut prix sera payé pour racine

a serpent (senegq.)
Lé- Dr. tamnbert tiendra ses bureaux à

la lîliarmacie durant le jour et v'erra liii-
mèie à ce qlue les prescriptions soient
minutie<usement remplies.

TIOUT AU COMPTANT.
La pharmacie sera ouverte le jour et la

nuit et les dimaniches.
Dimancle-9 à 10, 12 à 1, 7 à S.

ler 9 1889. la.

EIDOUARD GUILBEAULT.
MARCHAND DE FER ET

FERBLANTIER.

Avenue Taché Saint Bonzface, porte
voisine de la résidence dû

Dr. Fa fard
Les cultivateurs trouveront à

cet établissement tous les usten-
siles nécessaires. pour beurrerie et
fromagerie, à des prix réduits.
Ouvrages sur commandes garan-
tis.

Aussi on a constamment en
mains un assortiment des pins
complets de poeles, tuyaux et
ustensiles de cuisine. Venez lui
faire une visite avant d'aller ail-
leur.

1cr. 9 1889. Gmn.

AUX CIJITIVATEIJS
Allez à la& maison populaire do

Aidersoil & Leffiellx
ÉPICIERS

DE GROS ET EN DETAIL
No 245 Züie P5rin.ipa1e,

WINRIPEG.
Près de la gare du Zvcnlhen .Pacitl.

Ian 1.-89l
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L'eoonomie dans l'elevago.

L'écoîîomie cilîsite dlants le judicieux
emîploi de l'argenît ou <le lat propriété luls
encore qlue danas le simpjle procédé de

l'prn.Faire <les dépenises (lui rap-
portent, voilà la véritable éconiomie, aul
dlire du sagec. Nous avonîs déjà dlémontré
al 110 lecteur-s qu'il leur était plus avanta-
geux de posséder un cheval d'tit pais ra-
pido qu'unî aunimal lenit et nionchialant.
A un prix p>lus élevé, le preîmier sera
nmoins cher qlue le second. Le bétail allié-
lioré valut mieux dans lat laiterie et dans
l'étabale que les espèces commîîunes. Le
meilleur est toujours le plus économîique
dans tous les genres de bétail sur uue fer-
nie.,

Celui-là nî'est pas soigneux de sles inté-
rêts qlui aie s'efforce poinit de, îi'a-vîiir <jue
dît boit bétail sur ait ferme. Un fermier
riche n'a d'autre excuse que sa propre nié-

gtligehice <le ne pas empàlloyer les îmcilleu-
res méthodes si < le lits jours une seule
espèce de bétail aie lui latisse glue des

pertes. Il n*a puinit acheté de bétail su-
périeur <hans sa sorte, et mainîtenant il sea
trouve dépaissé Iinr ses concurrenits, qluand
il essaie de venidre des rosses dont aucun
marché nie veut, quanid on peut avoir <le
nmeilleurs animaux, ces derniiers fiassent ils
à dles parix plus élevés. Il aurait pu achec-
ter n bont étalon de race, et cia donnanit
à ses voisins lat saillie d'unt cheval ou d'un
tauretu à un prix raisonniables mais rému-
nérateur pour lui, il aurait cia la satisfac-
tion de s'enrichir lui-mêmeo en enrichis-
sauit sa paroisse.

La moyennes des cultivateurs ont ujie
excuse jusqu'à un certain pointadmissible
de n'avoir point de meilleur bétail. fls
ne disposent point dii capital axècessaire
pour acheter un étalon (iu uia taureau et il
n'est Jamais sage de s'endetter. Quand la
ferme est payée, il y a que rarenment une
bonne raisoni de n'avoir pas de bon bétail ;
et maintenant il n'y en a aucune. Dans
la plupart des cas, un peut agir on co-ujaé-
ration. Un% certain nombre de cultiva-
teurs peuvent garnatir lh '±acheteur d'un
bon étalon une certaine sone de saillies
pour une année ou plus. Deux, quatre
ou six cultivateurs peuvent s'associer pour
acheter uit chieval. Pour les purcs ou les

moutons, on peut échanger les services du
mâle. Partout avec lui peu d'entente on
peuit triomphier do la diflieulté, et l'cniteti-
te viendra quand tous les éleveurs auront

compris les avantâ.ges dut sang imîporté.

DECES.
A Saint Pie, Comté de Bagot P. Q.. le

17 avril dernier, Madanio Auirolie Rébec-
ca Le Maire dit St. G-ermain, épouse de
M. Pierre Leduc, à l'âge de 21 ans.

LE CHEMIN DE FER

Northerp. Paciflo & Manitoba.
se raccordant à la frontière internationale

au chemin de fer

Northe= Plaocfl
vend pour touts les p oints des Etats Unis
et du Canada des billets directs a des taux
plus réduits que jamais.

Chaque jour partent (le WîVnniipeg des
trains auxquels sont attachés des
CHAR'- PALAIS DORTOIRSs PUL-

31AN

Les chars réfectoires élégants et des
chairs dortoirs pour colons (gnaip) se rac-
cordant à touts lès pits àl L'EST A
L'OUEST ET AU SUD

Cette lignec offre à ses patronas l'avanta-
d'un parcours rapide, agréable et inté-
ressant. Raccordements immédiats à
toutes les gaires Union. Le haggage est
clièqué diretement poeur sa destination
ce qui évite l'ennui des douanes.

Passages Oceaniques

et cabines pouir l'Angleterre et l'Europe
oA po)ur on venir. Toutes les lignes <le
ste.la.cri océaniques de première classe
sont représentées

Service quotidien et direct de train
(Vestibuled) pouir tous les principaux

ponsdu Montana et de la côte dul Pa-
c oiu (via le Chemin <le Fer Norfliern

Pacifie, la ligne courte pour

11ELEN A ET BUTTE MONITAN,.A
SPOKANE FALLS, W'ASHTINGTON

ET PORTLAND, OREGON

et la szule lignie directe par voie ferrée
jusqu'à Tacoma et Seattle. La route fa-
vorite des touristes de Californie.

Pour plus aîîq.tilcs informnat lons rclati% es
aux tarifs etc~., allez voir l'agent de billets
le plus rapproché de la Comp-agniie, ou à
aucun ae se .ge-nts voyageurs *de pass-
gers de la compagnie ou écrivez leur.

H. SW1IFRD j).e CHAS. S. FEE,
Agent gènéra h e- gent gêné des p).
min de fer 31P&. lche. dle f. N. P. x
WisNîrzo. MAN. ISt. Paul Minn.

JAMES E. P. PIIENDEIGAST.
AVOCAT, COMMISSAIRE, ETC.

No. 375, Rue Principale, (Block, de
lat Banque <les Marchands.

W I N N I P E (i
15 P. 89- lat.

N. GERMAIN,
Avenue Provenehier, St. Boniface

-MARCHAND-

II'PIORIE, :-:PROVISIONS,
Vins et Liqueurs de toutes

especes,
CIGARES, Etc,, Etc.

lan 1-9-89

u ii

INDUTSTIIE LOG.&LE

.Nous fabriquons du fil de fer
barbelé, et des fils (le fer unis, tres-
sés.

De tous les fils de fer- fabriqués
eii Canada, les nôtre& sont les seuls
(lui aient la véritable barbe connue
zous le nqin de Lock, Barb.

L'uxaîien dle nos fils vous convaincra
de ce fait. Nos fils sont en acier Besse
nier de qualité supérieure. Chaque livre
est garantie. Detmandez ces fils à votre
marchand.

MAN.\ITOBA WIRE CO.
Winnipeg, Manitoba j 1 Mn.

NASAL BALM.
A certain and spccd cire for
cld la the Hadn Cau.h

inI ailA îitastagms

Inastantl Re!Iîf, pernenmît Cure
-Fallure Impossible.

leai o.lis sIC.C er s3iply vnnp!ots cf
t=.- b. suc as h adaco th icafcs. loslng

sease of saell, foui =rat baw i and spisting.
naus genra feeling of dcbilty. ec. If you arc
ILvc atarrh. ud shouldlin ne tis:ngsa procong
a btilts of NASAL BaLai. .Z WTIC itai Lie.
neýglcîcd cold ia bead results Ia Catarili. foiiowcda
.e conasomptioand ticatb. NASAL BàLui h ld by

1i droggits, or will b. sent. post pald, on roccipt <.4
puics <je cents and 8S.o> byaddrcaing

FULFORD8 &ce., BaOcIrU., ONTr.
tu. Beware of lmitglpnus simllar lu anac.
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MARCHÉE DE hAINT BONIFACE.

Saint Boniface, 1er Mai 1890.

I.EGI 1 11F>S

patates le mlinot..........
Oignons le Iinlot..........
choux lat douzaine........

c il A 155

Blé5 le 'ninot.............
l'ois le mincit............
.\vone I linlot ..........
Orge le minot............
Soli lat tonune................

70 Ct 80
150 2 00
100

70
100 1

40
40

12 00
Gru la tonne .............. 14 00 15 00

VIANDES'

Beutf lit lb...............6 10
BSeuf 100 lbs ............. 400 450
Porc fr-ais lat livre.......... 10 12
Lard salé................... 15
Porc frais 100 lb ........... 5 00) 5 50
Mouton jeune lat lb ........... 9 10
'Veau jeune la1 lb............ 8 9

FARINE

Strong Bakher................ 2 ý0
Patent Proces.............. 2 50
xxxx........... ....... 150
Superfine ...... ... -......... 1 20
Bon Bon .................. .1 90
Second Bakcr............... 1 90

VOL.AILLES ET GIBIERS

Dindes le couple........... 2 00 2 '25
Oies le couple ............. 2 (>0 2 50
Canards le coupîle jeune ....... 50 Î5
poules le couple ............ 35 40
Poulets le couple ............ 30 35
pigeons le couple .... ....... 20 25

P'RODITrS DE LA FERME

Beurre frais la lb ............ 20 25
Beurre salé................ 16 20
Reufs frais lat douzaine ....... 16 20

DIvEMS

Pcau de boeuf la lb ...... 3
Peau de veau ....... ......... 25
Peau de mnouto)n jeune .... 50

Nouvelles Importations
CHEZ F. E. VERGE.

M. F. b. Verge vient de recevoir un
grand lot de chaussures qu'il a achîeté a
25 pour cent de réduction. Avis ae ceux
qui veulent se chausser a bon marché.

Avez vous besoin d'un chapeau?1 Vous
pouvrez choisir dans 100 douzaine do 45cts
a $4.00 chez7 F. E. Verge.

Qui se pawsrait d'une habillement lieu-
ve lorsqu'il peut on avoir une pour .94.75
chez F. E. Verge.

200 pièces d'indiennes nouvelles de 5
a 10) cts chez P. E. Verge.

RICHARD & LECOMTE,
(Agents de la Société <le Colonisation Française de Manitoba.)

AGENTS D'IMMEUBLES.
363 Rue Main Winnipeg, Maniitoba.

-x
Notes avons on mains et ba% prix et à des termes avantageux un nombre considéra -

ble de TERRES AMELIORERS et lion améliorées dans tout Manitoba et surtout
dans les paroisses françaises, entr'autrcs lca suivantes:

ST. NORBERT :Lot 50 l0ýi chaines par 2 milles, 198 arpents, 65 en culture,
bonne nmaisoni à Ilj étages et autres bonne bâtisses. Terre de chuix, 3 milles de
l'église. Prix $1800.

LOT 5:3 : 2935 arpents côté outest, belle terre haute et nette avec beaucoup do bois
1_2,000, à 3 milles de l'Eglise.

LOTS '246 et '247, 20 chai nés 27f6 arpents. Seulement $91,350.
ST. NORBERT. Lot 151, 185 arpents, bonne grande maison. 30 arpents on cul-

titre :7 milles de W'innipeg, $100.
LOT 175 2-50 arpents, à 10 milles de Winniipeu et a 1 mille du village do Saint

Norbert. $1250,00.
L(>L 184: 144 arpients, at 10k milles dle Winnipeg et at 14 mille du village de Saint

Norbert. $725,'00.
'LOT 230: 178 arpents, à 14 milles de Winnipeg et a 5 milles du village de Saint

Norbert, avec maison etc. $1200,00.
LOT 166 : 30() arpents, vis-à-vis l'Eglise de Saint Norbcrt et a 9 milles de Wim.îi-

peg, 2 ia.istons et étables. $2.300.
STE. AGATHE, Lots 532 et 534, 537 arpents 14 de l'Eglise $3,000.
LOTS 541) et .551 .346 arpents, 120 on culturec. Une bonne maison et autres

bâtisse, ý le mille, (le l'Eglise S,3,400.
LOT 589, 209 arpents, 70 on culture, bonne maison et autres bâtisses, 4. de,

l'Eglise.
LOT 586, 193 arpents $550.
LOT 607, 210 arpents coté ouest, $91,30)0. Très bas prix.
Nou8 avons environ -20 terres dans St. Josephi et beaucoup d'autres dans St. Frmn-

çois Xavier, St. Jean Baptiste, Ste. Agt-'Iîe, St. Norbert, St. Hyacinthe, etc., etc.
Il est de votre intéêt d'examiner nos listes avant d'acheter.
Argent à priôter sur hypothèque. 1 9.ls

RICHARD &CIE.)
-MARCHIANDS DE VINS,

-m365 * RUE * PRINOIPÀLE I WIHIiEG*

Notre assoptirnant est cert.ainemtent le plu complet de la ProvinceO.
1 9. la.

WH IT E & M ANKwA HA N
.0 1 DZ PnulAL

BABES-FAITES AUX IPLUS BAS PRIX,
CHAPEAUX DE FEUTRE DE TOUTES QITAHES

19. IJ Pires (le 1hotel dae vine Winnipom.
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NOUVELLES GENERALFS.

M. Victor lager est a se construit
ue belle résidence.

Li population française (Io Nw
est évaluée à 100,00w âmes.

On estinie a plus d'un demui mnillioni I
constructioni de bâtisses qui seront <érigée
cet été àWimio.

Il y a 150 (lei aides (le licences enitr
les mains <le l'inspecteur pour la vente di
liqueurs. De ce nombre quatre pou
notre ville.

Lat propriété connue sous le nomi di
magasin bleu à été %endue la semnaimn
dernière à M. MeIntyre pour la joli(
sommie de $18,000 ou $600 dlu pied. M.
Melntyre doit agrandir soit bloc jusqu'à
Cette pr0prié»t#5.

Les sentences sont en partie torminéiÉes.

C'est aujourd'hui quella loi Martin conl-
cernant nos écoles devient en viguieur.

La v-ente des bancs à la Cathédrale au-
ra lieu dtimaniche( prochain à l'issue de la
messee.

Si vous avez besoin de patates pour se-
mence, vous en trouverez de prcinière
qualité au maga-,isini de M. H. F. Despars.

M. 0. A. Gareau à vendue lat seini,iine

dernière une terre à dix milles (le notre
ville pour $5.00 <le l'acre.

Nous voyons cette auné à notre satis-
factioirque tous noin QuItivateurs s'effor-
cent d'ensemiencer leurs terres. Le nom-
bre d'acres cii culture est beaucoup plus
considérable que les années précédentes.

il nous arrive chaque semaine des nou-
veaux colons qui viennent s'établir dans

notre belle Province.

M. L. J. Collin de WVinnipeg est inain-
tenant résidant en notre ville.

D'apré3 Io rôle d'évaluation de Winni-
peg il y a 22,892 tenant fou et lieu;
en 1889 le rôle portait 21,328.

Pour broche a' cloture adressez vous
chez M. H. F. Despars.

M. Cléophas Marcoux est en ce mo-
ment occupé à démolir le bloc de l'ancien

CONTRATS DE LA MAU-LLE.

DES SOUMISSIONS cachetées faites
sé parénient et adressées au imaitre géné-
raid(es postes seront reçues à Ottawa, jus-
qu'à, vendredi le '24 niai prochain pour le
transport des malles de Sa Majesté, sur
contrat pour quatre ans, pour chacune dles
routes suivantes, à partir du ler juillet
prochain

Ossowvo, Poplar l'oint, deux fois pxar
semaine, distance calculie :7 milles.

Portge du Rat et gare du ceini de
fer vini't-quatre fois la semaine, distance
calculée, un q1uart de mille.

Rosser et eare du chiemin de fer, douze
fois la semaine, distance calculée, 1 de
tiille,

L'on peut se procurer des avis inîpri-
tués contenant plus amnples, informations
quand aux conditions des contrats ci-des-
sus, et des formnules de soumission& en
blanc aux bureaux de porte au terminus
des routes =epectives et à ce bureau.

W. W. MeILEOD,
Inspecteur des postes.

Bure.au del'Inspecetur des postes,
Winnipeg, Il avril 1890 .2in.

AVIS.
hotel1 il taureau reprodsucteur pur sang serahtlBcaurcgrard sur la rue Dumnoulin. tenu aux étiables do M. J1. B. lauzon de

La dernière gazette officitelle contient -cette ville, pendant toute la saison. Prix
$1.00. Aussi aux niêmes étables un étalon

la nomination de M. Joseph Baril, de de revint. Pri\ ',,.00 sans garantie.
Saint Jean Baptiste et M. 0. Hl. Pacaud, J. B. LAUZON, Propr-iétaire. 4i.

(le Sn; t Norbert conînue notairen pubmlics

pour ta Province.

M. Arthur Mercier de Saint Hyacinthe
Jnnitobn est à ensemiencer sa belle fer-
nie. et il est enchanté de notre pay's.

ILa semaine dernière a eu lieu à l'lîotel

(le v-ille une assembllée puabliq 1ue pont- ado>p-
ter la constitution de l'Association d'épar-
gne .. e Saint Boniface. Les Messieurs
suivants sont les 'directeurs: Dr. J. IL.
0. L.titbcat, pîrésident, MI. A. Kér<'ack,
vice-président, Félix Chénier, Joseph
Turenne, Cleorges Fortin et J. C. Auger,
secrétaire trésorier.

Le bureau sera ouvert tous les lundis.
C'cst certainemient une institution (lui mué-
rite d'être encouragée. Nous félicitcons
ses proinoteurs de leur initiative et leu-
souhaitons succès.

E. L. JYL
SELLIER ET IIARNACHEUII

363 RUE PPaîxcîrALE, Wn;.%NIPEO,

Porte voisine de M .Richard & Cie.,

Les 11arnais et Selles de toutes descriptions,
Gros Harnais peur F'erme, dle $20.00 et Itu
Humrais (le Boguet, de $10.00 et plus, P011]'
Strapq, Martingales, Colliers. Brides, Guides,
L icous, Sangles pour couvertes, Saaps, Etrilles,
l3rost.es, Fouets, etc., aux pluit bas pnix.

Toute commanade sera exécuté5e avec exac-
titude et à bas prix.

:.9-89 la E. L. JOYAL.

G RAI1NES
On a besoin dans toutes les loca-

lités die Manitoba et du Nord Ouest,
de denmandes pour notre catalogue
annuel illustré de graines de semen-
ce, reconnu être le meilleur et plus
complet du pays.

J. M PERKINS,
No. 241 Rue Principale Winni-

peg., 15 23Sm.

ABaNNEZ-Vous
AUc JOUZNAL

o0ci0 0 0 000 0 0 0 0 0 0

L 'Agriolliteu11
cCD 0 0 0 00 C 000 00 C00 Q

MARlCHE, AUX ANIM~AUX DE
WI NNIPEG.

R. rw. KEITH,
E icanteur.

Vente d'animiaux toits le!s mercre-
dis à 2 heures p). ni.

Boitec 333 Iluieau (le poste, Nos. 15 et 17
Rite Joimia, Winînipeg, Man.

11il1.
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L'amour a soixante-seize uns.

Un Ecossais du nom de Samuel Fraser,
âgé de soixante-seize ans, vient d'épouser

à Burlington, sa nièce adoptive, Aggie

Barr, âgée de seize ans.

Ce mariage a causé un certain scandale

dans la localité. Il a été celébré par un

ministre presbytérien, et après la cérémo-

nie, M. Fraser a offert un grand souper à
ses invités. Le souper cependant a été
interrompu par une bande de jeunes gens
de la localité qui sont allés avec des poëles
des casseroles, des trompettes, des mir-
litons, etc., faire un charivari infernal
aux nouveaux mariés. Mais le garçon
d'honneur de M. Fraser ayant donné $5
aux jeunes gens pour se désaltérer, le

charivari a cessé aussiuôt comme par en-
chantement. Pour un peu plus les jeu-
nes gens de Burlington auraient fait une
ovation aux gens de la noce.

Fraser est un vieux mineur, qui est
allé en Californie en 1849 et a amassé,
dit-on, une fortune considérable. On dit
que sa femme est très éprise de lui mal-
gré son grand âge.

POUR RIRE.

Dans un restaurant
Un jeune étudiant se donne des airs e,

tranche les questions avec trop d'aplomb
Un vieux monsieur veut lui donner un<

leçon et s'approche de lui:
Doucement, mon ami. Moi aussi j'étai

un âne à votre âge.
L'étudiant, sans hésiter.-Cristi ! qu

vous vous êtes bien conservé !

Un homme sans femme est comme un

cheval sans bride.
Ce dernier proverbe est fait pour plaire

aux jeunes filles à marier.

Quand une jeune fille commence à s'oc-
cupner du nceud de- crvt d'un
homme, les jours de célibat de celui-c
sont comptés.

La police.-Que faites-vous sous cett
fenêtre ?

Jeune soupirant.-Je guette l'instan
où l'on va mettre un homme à la porte
C'est lui qui m'a dégommé auprès de l
demoiselle. Et c'est ce soir qu'il fait 1
grande demande. J'ai envoyé depuis un
heure quatre pedlers, deux agents d
livres et un agent d'assurance pour sollic
ter le patronage du papa. Ce qu'il do
être énervé à l'heure qu'il est!

Charley.-Allons, qu'est-ce qui va mal ?
Tu es sombre comme un nuage plein de
foudre.

Benny. -Il y a de quoi. J'ai épousé la
fille de mon tailleur ; et sais-tu quel a été
son cadeau de noces? Mon compte acquit-

FEUILLETON.

IDOSLA-
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Suite.

La maitresse de maison arrrivant dans
sa cuisine.-Martha, pourquoi laisse-tu
le chien gratter à la porte de cette façon.

Martha.-Ce n'est pas le chien, mada- que c'était à elle (e courir. Je frap-
me, c'est la cuisinière qui écrit à son ca- pal dans mes mains ; Une, deux,
valier.a valier.trois ? Une boule noir passa à ma

Médecin à son patient. -Vous ne de- droite, un nuage blanc à ma gauche.
vriez pas tenir vos cochons si près de la Je me dirioeai vers le nuage blanc,
maison. m'aillais

Le patient--Pourquoi donc î C'est
pourtant bien plus commode. dre...

Le médecin-Parceque c'est mauvais Pille, Pluton ? cria ma fiancée
pour la santé. Pluton s'accrocha désespérément

Le patient-a c'est de la blague. Ces aux pans de mon surtout d'unifor-
cochons-la n'ont jamais eu une heure de me.

Je e mis à tournoyer, pensant
Dîle Juliette Dégourdie voulant pouls- faire lâcher prise à mon adversaire,

ser Edouard dans ses derniers retranche- mais celui-ci avait coutume de n'o-
ments. -Mais vous finirez par rester vieux
garçon. pourquoi ne vous mariez-vous bdir qu' ne lot ài dce

Jeaae pia lers léger souvenr.
Edouard de son air le plus aimiable. Moitié riant, moitié fâché, je cessai

Après vous, mademoiselle, après vous, je de tournoyer, et je regardai l'assis-
vous en prie, tance. Ils riaient tous à me pâmer.

SLes jeunes officiers qui écoutaient
ce récit ne se faisaient pas non ppusPERE M ATHIEU faute de rire.Pierre,trs s eux

silence.
Clémentine s'était laissée tomber

par terre et riait plus que tou-s les
- autres ensemble. Entre deux crises,

ina tante, qui n'en pouvait plus, lui
criait: Fais donc lâcher Pluton!

sJe ne peux pas! . répondait ma

Edoudfiancée en riant de Dlus belle.
Eh bien! lui dis-je, ne vous gênez

upas Quand vous aurez fini.

I.-.. Et je tentai de m'asseoir aussi
sur le gazon; mais Pluton, grom-
melant, me tira si énergiquement,

'L'ANTIDOTE DE L'ALCOOL EIN TROUVE! que je fus obligé de rester debout.
Efin Clémentine reprit son sérieux

t LE REMEDE DU PERE MATHIEU et dit à son chien:
guérit radicalemernt et ~rompternent'ntempé- C'est bon, Pluton!
rance et déracine tout rcnslr des liqueurs alcoonp-

" ques. Le lendemain d'une fête fu de tout abus L'animal, docile, desserra les
es liqueurserivranteé, une seulep uillérée à th

Sfera disparaître entièrement la dépressionCmen- dents et vint se coucher près d'elle.
e tale et physique. e'eet aussi un remède certainPour toute Fièvre. Dyspepsiem Torpeur du F ae a C'est comme ça n aélevait les
e ayant une cause autre que l'intempérance,.uel

ecrduipaa Fiais *1. la bâcet. bêtes.

it S. LACHANCE, seul propriétaire, Les officiers applaudirent vive-
1538 et 1540 Rue $te-Catherin, fontrean. m nent à la péroraison de leur cama-

o
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NOUVELLES MARHANISES F'AlITONE ET B'fRWER
Couvertes, Flanelles, Cotons a Draps, Shawls,

Linges de Table, Etc., Etc.,
LE TOUT du DERNIER GOUT.

ETOFFES A ROBES, CACIREMIRES ET GARNITURES APPROPRIÉES,

CAPOTS, CASQUES ET MANTEAUX EN FOURRURES

TCUT CE QUI CONVIENT AU CULTIVATEUR SE TROUVERA DANS NORTE MAGASIN.

WM. BELL,

288 coin des Rues Principal et grahaui, Winipog.
VIS-A-VIS LA GARE DU CHEMIN N. P. & M.

1-9-89 1 MAISON ETABLIE EN 1879.

.. -A . G- A RJ-A u

Marchand Tailleur et Hardes Faites.
Nouvelles Marchandises d'Automne et d'Hiver.
Le plde mel srm de Winnipe, tel qu'étoffe à pardessus, tweed à habillements, tweed à pantalons, et

de eilleur qualité de serge nctire-

HABILLEMENTS tout fait en twed, serge noire de tous prix. Pantalons en tweed ou ser noire de toutes
grandeur a des prix trZs bas. Un assortiment des plus complets de cocrps.- et caîçons qui seront vendus a
sacrifices.

CASQUE, en silk ou en moutons de perce, etc., etc. a des prix très bas.

LIGNE spéciale de pardessus pour enfants de 7 à 15 ans que je vendrait à grand sacrifices.

Uue visite est respectueusement sollicitee.

C. A. G A R E A U,

hIarBland taillelr et Rardes fites.
Al'enseigne de oiseau d'or, Mo. 326 =uerincipale, bloc Hargave, Winipe.

I 10 1%



rade-AIprès ?après ?cria-t-on dle Eh bien 1flit-elle avec uin aplomb
toutes parts. qui mie renversa ce n'est pasq une i

Pierre promna sur* 1 assemblée rai£on pour être grossier, quand on
unt re.gard triomprhanut et r<*îrit: est miarié' Jeu (le main, jeu de vi-

Il n'y (-lit pU as uei de parler laiun r
avec éle ce suir-là. ])'ailleurs, je Elle me tira la langue messieurs;

lu gr iî n peui rancunîe tiu pro- elle me tira positivement la lanue

cédé (le soin ehiem. J'allai donc lue et nie tournma le dos Je ne tentai
coucher en ine. p.romîettant de lui paLs de lit suivre.
faire entendre- raison quaand elle s(- J'étais assis depuis cinq minutes i
r-ait mia feiamme. dans la salle il manger, devant mua

Le lentdeminil iatýtii. il n'était tasse- le café à la crème, bien par-1
pe-stnce-i selpt lau-ire-s, J'enitendis fuitti, et je sav-ourais avec délices

une pluie <le sala!'- (êle lin gr-a- les petits pains au beurre tout i
vier, tombîer- contre mies vitre-s. Je chauds qu'on ne fait nulle part
sautai à la fenètr-', it- l'ouvras etj'en- aussi bien que chez ma tante.- loi-s-t
tendis unt éclat de i-ire S'enfuîir au que je vis entrer Clémnentinîe. Nous
loin sous les grandrhs allées dlu vJieux étions les premiers à cette heure
jardin. .Je fils vit"- habuillée tt vite mîatinale.

aruilli ale f<.»'!v .c Reniis~- Fort grave encore, un peu rouge
fouilis'le -î-lur-. -Rie (le sa récente colère, elle s'asit à

je cherchai dt' tos les coô-té (le moi, se fit donner une tasse

Rien', <;is t itts ls -- t it. . c le café et tira à elfle le sucrier. L ai

t e t -iii , t-s tepiti i-ire ai-- v iieille ,gouvernante à tête de brebis

à t-avî- le chr-qui a vaiinent esayer d'éduquer j
itailes.toute cette bande indisciplinée,

minlles <-.e onîançî poussa un soupir, n'ess-aya pas de
avoi.rmnvin<l- e om ença à protester et regarda ailleurs Les

sor renvre -l!tton é a ij'ai - doigts de C'lémnentine fouillaient
en, prnr vio n ft <t- jétaliss 1il dans le sucrier d'argent avcc <de

vïsajevi.. ntin d r ni ji-ualisfiaîers. le etits timtenients tres-joý3-eux: elle
Jige il t--l. e ito u fiancme avait nuis Soîgneusein cnt le-, pinces

je iýilii- vti- ele.et no --tn Ilede côté. Délibérément, elle jeta tan
piqer itipvulr- (1ii.ts.jemorceau de sure dans sa tasse,par la taille- . puis, dlu mc me air tranquille, n

Ahi' mi-s antis je~ n'av-ais pýý autre morceau clans la mienne.
cu le temîps <1<e senitr palpite-r son Micuiilidsjmncf
cS~ur snulsiaa iiiniii. que je< re-çus. . cosnlidsj, ncf

j'en raamagirai juasiuà ago dernier esit sucré.

jour. Je- reçut uiimaître - nuifl<t, * Ça ne fait rien, répondit-elle sans

Pierre. pecnaiî<l, mr'arda son au- se troubler; et detVc. autres m-l-
ditair. qlui manquatit almàultimc-nt de ceaumx de sucre tonlaZ-rt clans mn

gravit4'-. Le et-inte Sçburd, souriait pauvre café. Elle rcmnplit sa pro-

<'un air c-"itt.iit, pi-e tasse jusqu'à la fii-e déborder,
Ahi' a .;m, îaîs- rt-p)rit le lié- puis tenait le sucrier vide à la gou-

robs de< la ft.Eh bien' mi ça ne vecrnaite. Je commençais à de%']-
iiù'luîl,îsa pas. ('e n'es>t pas g<-ntil, ner son prcçJrt,
lui <is-j:-t-eai'nfnc na Il n'y en a. plus 1dit-elle. Allez
pas le- tIrerit da.ttiapper -.i fiancée en chercher je vous prie.
qn.'uxd e-l lui fait d-s nirlias La pauvre goaxver-nnnte poussa

Ncun7 în.e r-iialt-tle- tou1te' i-u- un autre soupir-c'tanit le fond dc
ge &.c ûolèr",: rt si t ii recenamiiiiences, sra cômvemstion-et -sortit avec les
je le dirai à winin.'ua. r.

'Ma elirm. quand ntous s.-rcns Pierre, dit Clémentine, pardon-
I1nIti'-ý. nlez-moi

Je la regardai: elle avait vrai-
tient l'air sérieux.

Je ne vous en veux pas, lui ré-
ondis-je, à condition qjue vous ne
ecomînencerez pas.

Ni vous non plus! fit-elle vive-
tient. Marché fait

.Marché fait! répondis-je.
Elle frappa joyeusement des

iiains.
MA* la bonne vie que nous allons

neneri dit-elle. Quel dommage que
;»ous partiez demain!. . Mais vous
reviendrez bientôt?

Certainement' fis je avec convic-
Àîon.

La journée se passa très agréable-
[tent. Ma tante ne gronda sa fille
lue deux ou trois fois : seb autres
îlles, d'ailleurs, ne lui laissèrcnt
?as beaucoup le loisir de s'occuper
l'elle. Malgré cela je ne pus échian-
^rer une parole eix particulier av'ec
Clémnentinie, qui s'ar-nngeaiit tou-
jours pour avoir quelqu'un en tiers

dasnos rencontres.

IV.
Le lendemain était le jour de

mon départ. Dis le mxatin, aprè-s
avoir commandé rues- chevaux pour
huit heures du soir, je descendis au

*jardin pour essayer de causer avec
ina fiancée, et j'allai me poster sur
cette fameuse balançoire témoin de
nos sermients.

Je nie dandinais depuis unt quart
d'heure, par désoeuvremnent, lors-
qu'elle.descendit le terrible perron
et vint s'asseoir nuprés de moi.

La circonstance était solennelle;
néanmois, man jeune fiancée toucha
la terre (lu pied coma..e Antèle, et
hnp!i nous voilà en l'air.

Je pars ce soir, lui dis-je en sau-
tillant en nesure sur la planche.

En effet. répondit-elle sans trop
de mélqancolie; et quand reviendras
tu?

C'est à toi de me le dire, ré-pli-
quai-je. Tu m'as défendu de parler
à,taxmère.

Oui, fit Clémentine d'un air pein-
sif, sans cesser toutefois cde nous
balancer; elle ferait de becaux cris
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LE CHEMIN DE FER

SfTorthemn Pacifi c
-ET-

Manitoba.
La seule ligne qui fasse circuler tous les

jours des chars3

Pullman - Dortoirs
-15T D5-s

Chars - Refectoires,

DE WINNIPEG AU SUD.

Billers directs rendus pour tous les
points du Citnada y compris la

et les EtatslJnis.
IRACCORDElMENT RÉGULIER À

TOUTES LES GAýRES UNION.

l'es bagages à~ destinatiton d'endroit du
canada sont consignéà directement, fai-
3ant ainsi éviter le trouble et les douanes.

On obtient des billets pour La traverse
de l'Océan et des cabines pour ng-
terre et toute l'Europe.

Toutes les principales et meilleures
lignes dc vapeurs sont repré.sentées.

DES I3ILIXE D'EXCURSIONl A LA

COTE DU PACIFIQUE.

110\s romr lix XOis rT rx'rrL

sbsil ca=i m<idus.

Peur ples amples informations, adres-
sez-vous ou écrives aux agents de la coi-
pagnie.

H. J. BELCI
Agent des billets de la cité6, 285 rue Prin-

cipale, Winluipceg.

HERBERT SWINLFQRD,
Agent gZéntéral, 457 rue Principale.

.. .GAIM Gérant gntral-

Thos. W. Tay.vlor
MUÀRJAGTJRER UE myVe
RtELIURE ET RÈGLEUlI DE

PÀPIER

No. 13 Rnze Owen, Winnipeg Man.
110 &a.

-M: -U I3YETG8MIJS & C IE kp

xrdyjB=SENTREPRENEURS
EN GROS ET EN DÉTAIL, De 150=1e0 rianebrer

Bloc de l'ancienne maison Potter -ET-
No.37et 316. EfBkJ11L

Coins des Rues Principale et Notre-Daine Unasriatt<ipe ecr
Winnipeg. U sotmn ope ecr

Ce qu'il y a de mieux et de meilleur inarehê. cueils, nagasin ouvert jour et
SATISFACTION GA.RANTIE. nuit. Téléphone No. 413.

15 9. BI>. la.

AU MAGA-LilSIN BLEU-!
NO. 426 RUE MAIN WINNIPEG

50O paires pantalons a nioitie prix,
50O, hiabillemeints a nitia prix,

àOO, pardessus a nitio prix.
Ven.ez v'oir et exaUner et vous serez conaincous.
-Au Magasin -Bleu, 4-96 Rue Mai.

CAR OS SIE RJOHN CUJRRIE
Numéi-os 10 1*2 Rue Jamû-es

Winnipeg. 1ère Rue au nord
du marché

UIIORTATEUR ET FÂflRIGA1NT
de voitiures de toutes espèces
telles que: Omnibus, bugrgy,
phiactns, etc. Voitures d'hi-
ver en grade vatîét- à des
prix très modérés,
15 10 3m.

HOTEL BEÂUREGÀRD.

Près du pont dle Saint Boniface
LhCtcil le plus confortable de la
ville. VenIez lui faieun ist

. SulJa

I

Lu

A le plus grand as
sortiment de
pomI]pes en vente
à Winnipeg, pour
les Ipuits percé-s on
creus6s, à l'épreu-
ve (le la gelée à
plus bas prix que
les meilleur mar-
Clé.

'S.atisfaiction ggrantie. '-
blez pas l'endroit: No. 12
Rue Rupert Estý ilinnipecg.

1IL 13.



si ll saît qu sisfiancée. Il je l'avoue. Je faillis tomber <de la '247X I STZ T '47
faut attendre que Lionha soit inla- seecolsse, et, pendant que îe repre- WINNIPEG.

liée. liais pied elle était déjà lon Fanltaisies Parisiennes.
Je nie pu.s retenir une e'xeliiiia- J'entendis, deux minlutes aprZý,ppsa any Dus Soe

tion désolée. Liouba était la flle le3 gammnes chroinatiques les plusPrian Foy Gds tre
aînée dont les perfectionsiz sans noin- lamentables rouler d'un bout à vo'ua Ztes res3pectueusemnent sollicité& à
bit avaient pusé mia paiv~rre tintek liutre <lu piano sous les doigts dle, faire une visite à ce 3àl:tgasii nouvellement

la résolution déeprede laisser fer de nula fantasque cousine, et je ouv~ert- Les Damles y trvuvcr>'t de3 arti-
désespéée uSe de fantaisie des mieilleures iaisong

ses enfant-, s'élever eux-nmmes. renonçai à l'espoir d'une conversa- fez nçýdses et anglaises.
Lioua «Seigieu Die ' utan lin pls srieue.La maison fait une spécialit4 des babil-
Lioub SeineurDieuAutat ti>n îlus ériese. ts d'enfants.

vaut parler des citlenees giecqjies. N. il.--Tout ordre pour robe et inanteau
Tucoi lit Clèînçntiîie d'iireçoit unle attention spiéciale et est exécu-

Tu coisd'unCO>t>fl~T.té avec promptitude. Collets ct poignets
air soucieux. Eh bien Lucrèce au en toile ci groà, et en détail tur countnan-

mîoins. . Ide. 1

Lucrèce avait vingt-trois ans, et
son oeil gauche regardait sOu nez ir TJ*TM~A . V ~ ~ N C rp.
depuis le jour de sa naissance. U I N L D A %M

sulaut, dis-je CI) secouant la tête. V'on peut avec raison appeler un rhume dle cerveau un signal vous avertisssnt

Ehi bien !quand tii voudi-as: fit qu iVU engie, et uî t.dneeuee éaral aetarrhe, un ré-
maI fiacé pour vuus conduireiol petsre-l oiomiinetd à tomîbeau. Il n'y a

nia iance avc un rés~natoîî e- ps d saion d l'anée ù le rhuîes ~ crvea soilit lus réqu uesduerdann

reine. Tout de suite si tu veux 1 e ifw upitmp tàacn uteéou el'né appltion n'e(.st plus
affcté dela atarheave tos ss efet déagralîus t enuyux.Ne négligez pua

Je réfléchlis et je Ile dis quavanit unsu ntn 'n nl:ur ecswlde îaspoue us DI"' BAUME

de faire une démarche auss;i inipor- ~ eseu remèd: <1 i q "u o 'iir 1% n souaeen imdat, et. une guérison
1 I aSurqéC 1Parmi les milàliers d(e témo<ignîages que nous l>oséd<$ns, les suivants suffiront

tante il fallait bien conisulter.l mInl à ittestcr le mnérite dr e reinède mîerveilleux.
pieu nies parents.

Non, pas tout de suite, lui répon-
dis-je:- on ne traite pas ces choses-
là au pied levé. Tu iii'écrirats-I
la caserne dus gardes à cheval. tii
sais ?

Oui, c'est entendu
Et tu vas une laisser partir commeiI

ça, sans tin pauvre petit biaiser?
Elle nie relgarda de travers.,
Tu xnenTseadit-elle> quiand

nous aurons baisé les, saintes ina-

Cette allusion à in, cé>r4iionie de
noes fiançailles né mie caiusi pas tou-
te la joie que j'étais en droit d'en
attendre. Néanmins, je tie fis point
la griMace, et je proférai quelqute
paroiles appropriés à la circonstance
Clèîentine m'écoutait cil se lxilan-
çant et ce balancement auquel je
participais sans le vouloir, retirait,

je dois l'avouer, un peu de chaleur
à unes proitestations. Cependant,
grame aux jolis yeux et aux joues,
roses de nma cousine, je sentais re-
naître mon éloquetnce., lorsque Clé-
mientine bondit à terre, nie laissat
sur la baanofe-frt iinte-rlooqué

W. M>. duu'r:sc l la Police à Che-~ M>. G. T. GoitîenLn conmmis de malle sur
vail, Fort Saskatchewan ; nous écrit : "J'aille C. P. IL. <it:. le Bkaume 'Nasal est un
f.%it usage du UBanniie N.Msal tel que lire. - bienfait pour txbut ceux qui soutirent du
cnt et vos uîréteîutionst à soli sujet ne sont rhume de cerveau. Il donne unt soulage-
pas exag;,érées. C'est un remède infaili ment immnédiat et guérit suremnt
lible de la catarrhe, usage facile, plaisant, Ne voils découragés plas, Par ce que d'au
et Agréa11k." Il tua soulagé dès la prem*- tre remèýde ne vous donnent aucun soula-
ère fois que je m'en slis servi. Tout cuzx gemeut.. M. lrau: RrA. <it ; pour lo
(lui souffrent du rhume de cerveau oud rhume de cervo-iu et la catarrhe le Baume
Ln catarrhe dev-4niat ci faire usage- aa est le meilleur remède dont j'ai ja%-

M. J. Drcs. affle creck-, T. N. 0. niais f-tit usage et j'en ai employé plusieurs
dit : Le Baumne NalM'a fait Pis del b. 'i. LoisF-LtE, JrMILs#Nx Ds.x. ?es.
bien pouir ina catarrha que tout les non - sieurs vietre Baume Nasal mna été d'un
breux renlièdes que j'avais emiployvés pré-I >gwd secours C'est le meilleur remède
cédem-ent. Je suis t--llemniit soulager que <lit monde pour la catarrhe. JTe vous trans-
je suis convaincu qu'une autre bouteille> tact. une piastre pour l'envoie d'une hoiu-
nie guénrn comnîdtemrent. teille de ce remède pour un de iies amis.

Le Baume Nasal Le Baume Nasal
GUERIT INSTANTENEMENT (iUÉItlT POSITI7VEXRIKT

Le ~hme C~ve>u Là.. Catarr"he
Lasmm Sm.usur deCr ecr shélif des comtés unis

N. H. SîîaarsTrehemc 'Mmm <lit . B me de Leeds et Grteenville dut : Il serait im-
fait plaisirs de pouvoir dire quecl Br-iuza possible d'exagéré les vert curatrice

Nasal me fittun grand biem. quoique~ merveilleuse du Baume Nasa. Depuis uin
no M'en serr que depuis peu. Il M'a gé. oines j'étais aMfig4 d'un rhume cerveau, qui
rie de mon rhume de cerçea et an-rêterr în&Le.ré tous les remèdes empirait gradunel-
comnplètement les écoulentents<dans la gnr-I mcent dWéné mrit au catarr'he. Je iue suis
ge, pendnnt quplquestenili3j'ai souffert dut rrocar une bouteille de aumno Nasal et
mal do tzte catarrheux, le Bumle Nasal '0 nO suis set uoulag4 dès la première

l'afat ipratr..Cc remètlde eexlleuti 'plcto ct jo fus .-ompIztemeur gu&ri
souswtut les pports: il guri radicale-I en ý? heres
ment l]&catarrhe, usage facile X'spz C'est avec ulaisir que j'ajoute mon t&'
qu'il seix bientût eni vente dans totes .ra =1Moyao rUr attester les mée.tes do Banu-
villes et les villages de Maniito6ba 1m rss -

Si vous ne trouvez asla Baumo.LNasal chez votre ph&rmacien ou votre ëpicier,
on vouis l'erverrx frac: opr a las3l' sur réception dit prix, ZO ets pour les
petites bouteilles et $.00 pour les grandes. àdesz-os
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VRAI PIANO HEINTZMAN
VENDU A TERMES FACILES.

SALLE DE VENTE No. 271. RUE PRINCIPALE, WINNIPEG,
AU SUD DE LA GARE DU 4NORTHERN PACIFIC."

MACHINES A COUDRE
" Donestic " et " Raymond."

J-AS. ~A0DDOO & 00.

- 271 -o

Rue Principale, 1-9- 1 Winnipeg, Manitoba.
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LACIE PATTERSON & FRE
-FA-BR~IaANrT S IDJ

Lieuses (Binders) Mecaniques en Acier, Faucheuses, Rateaux, Semenses,

Limitea.
Charrues et Herses

ACENTS DES CELEBRES

Batteuses et Engins J. I. Case.
Charrues Moline, Wagons Snowball.

Charrues de la Cie Ayr American Plow Go.
O" .ILLAGE MT MATERIEL COMPLET POUR COLONS, Une Speocialite

-'lues et listes des prix expédiés franco à demande. Agencs dans tous les centres importants.

H. S. WESBROOK, Gerant winnilpeg Man.


